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Paroisse Notre Dame d’Esparron 12.04.2020 

FIORETTI N°1 
(En italien, fioretti = petites fleurs) 

Le jour des Rameaux, je téléphone à 
Pascale Lamy en lui demandant : « La 
messe à la télé est bien à 10h45 ? ». 
Pascale me répond : « Oui, elle vient 
de se terminer ». 
Je n’avais pas changé les heures le 
samedi soir comme je le fais 
d’habitude … 
J’étais affolé et peiné car c’était 
important pour moi de participer à la 
messe. 
J’interpelle Pascale : « Pascale, est-ce 
qu’avec ton mari, nous pourrions dire 
ensemble le Notre Père au 
téléphone ? ». 
C’est ainsi que Pascale, Jean-Yves et 
moi, nous avons prié ensemble. 
Ce fut un bon moment qui a apaisé 
mon tourment … 
 Simone Guérin 
 
 
Pensée de ce matin :   
Le chant des oiseaux à peine le jour 
levé  
La beauté de ta création  
Dès que  j’ouvre mes volets  
Comment  ne pas  te louer Seigneur, 
Même  si je suis confinée … 
 Anne-Marie Weiss 
 

C’est le printemps, les fleurs les unes après les autres 

s’ouvrent, jonquilles, pensées, tulipes, primevères. Les arbres 

se parent de feuilles et de fleurs. Les oiseaux chantent à tue-

tête, on dirait qu’ils sont joyeux d’être ensemble. Tiens, je n’ai 

pas encore entendu chanter le coucou cette année ? 

Quelle ambiance étrange entre ce décor paradisiaque et le 

contexte qui est le nôtre à travers cette dure épreuve que 

traverse l’humanité : déjà 26 jours que nous vivons ce 

confinement … 

Alors, pour nous mettre un peu de baume au cœur, pour 

rester en lien les uns avec les autres, voici quelques fioretti, 

apport des uns et des autres. 

Ces fioretti ne se fanent pas alors, n’hésitez pas à les partager, 

à les déposer dans la boîte aux lettres de vos voisins, tout 

particulièrement ceux qui sont seuls et qui n’ont pas Internet. 

En ce jour de Pâques, que la petite fleur de l’Espérance 

illumine nos maisons, rayonne en nous et autour de nous. 

Prenez soin de vous et de vos proches, 
Bien fraternellement et en union de prière, 
 
Annick Guillaud 
Laïque En Mission Ecclésiale (LEME) 
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Pour ma part, depuis le confinement avec ma famille, 
ma belle-famille et des amis, nous faisons des visio via 
WhatsApp pour se voir tous en même temps. C'est 
plus cool que d'appeler individuellement. Cela rompt 
le sentiment d'isolement.  
Sur Facebook (capture d'écran ci-dessous) un groupe 
s'est créé pour se donner des informations sur les 
initiatives proposées dans le Trièves (alimentation, 
fabrication de masques...).  
Sinon avec Isaac, nous faisons plus d'activités 
ensemble comme la pâte à modeler maison ou des 
gâteaux pour le petit déjeuner (cf photos) et nous 
frappons chez nos voisins âgés pour dire bonjour de 
loin et demander si ils n'ont besoin de rien.  
 Christelle Marion 
 

 

 

 

 

 

Ce n'est pas une plaisanterie ! 
 
Dimanche dernier, le jour de la fête des Rameaux je faisais la sortie autorisée d'une heure avec Jean Claude. 
A environ cinq cents mètres de notre domicile nous nous faisons arrêter par la gendarmerie pour 
vérification des documents obligatoires en période de confinement. Tout allait bien, sauf que je n'avais 
rempli qu'une attestation de déplacement au lieu de deux, c'était vraiment un oubli de ma part. En tout cas 
nous avons dû retourner à la maison, sous peine d'être verbalisés. La promenade a été très écourtée ! 
Aussitôt rentrée j'éclaire mon ordinateur et fais part de cette petite mésaventure à une collègue qui me 
répond de suite : « Moi les gendarmes ont été surpris par la vitesse fulgurante à laquelle je roulais avec 
mon vélo électrique... je n'ai pas pu m'arrêter, ils m'ont regardée passer ! ». 
A la lecture du mail, j'ai bien sûr éclaté de rire, et je lui renvoie une question : « ils ne t'ont pas arrêtée ? » 
« Non mais ils n'avaient pas l'intention à mon avis ! ». 
 Anne Marie Barbe 
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Carême 2020  
Je suis mère et grand-mère, à la retraite. Je n'ai jamais eu beaucoup de temps pour moi, (je pense que les 
mères  rejoindront cette idée)  certes parce que je l'ai voulu, mais cette période bien triste, m'a permis de 
consacrer mes journées   pour faire dans un premier temps ce  que j'avais laissé en attente.  
 
Ce temps personnel m'a permis de vivre le carême en lien avec le monde en comprenant un peu mieux les 
communautés de moines ou moniales que l'on dit trop hâtivement coupées du monde. Cette pandémie 
mondiale a suscité en moi le désir de porter spontanément dans la prière toutes les personnes  que je 
connais dans les divers pays du monde mais  bien sur  toutes celles inconnues de ces pays et d'ailleurs. 
 
Ce temps libre m'a donné l'occasion de mieux intérioriser les textes bibliques du jour en cette belle 
période liturgique et de consacrer plus de temps à Dieu d'une manière ou d'une autre. Avec tous les 
moyens actuels, nous pouvons suivre des émissions liturgiques, conférences de carême où  l'on veut dans 
le monde, Grenoble, Lourdes, Rome.  Quelle chance de vivre en 2020.  Pensons à nos parents ou grands 
parents … sans Internet, sans télévision et peu de radio !  
 
Moi qui ne prenais pas le temps de téléphoner, j'ai consacré des plages horaires pour appeler des  
personnes souffrantes, isolées,  âgées, des amis, des connaissances ou des  membres de notre famille. J'ai 
reçu aussi beaucoup de messages. Quelle joie de partager un  moment agréable ! et pourquoi avoir  
attendu cette "guerre" pour l'avoir fait ?          
 
Cette semaine nous avons eu notre rencontre biblique  "st Jean" par téléphone, une première, pour 
échanger ensemble autour de la parole de Dieu. Comme nous nous réunissons depuis  longtemps un lien 
fraternel s'est tissé entre nous, aussi l'échange a été facile et fructueux. Dans le contexte actuel 
douloureux, c'était, au dire de chacun, un petit moment de bonheur que nous  renouvellerons dans une 
quinzaine de  jours.  
 Annie Repellin  
 

 

 

Prière 
O Christ, 
Fils bien-aimé du Père qui est aux cieux, 
En toi son nom est sanctifié, 
En toi son règne vient, 
En toi sa volonté est faite sur la terre comme au ciel, 
Tu nous donnes le pain et tu es toi-même ce pain, 
Tu es aussi le pardon de nos offenses, 
Tu es notre soutien dans la tentation, 
Tu es notre délivrance du Mal 
A toi soient le règne, la puissance et la gloire 
Pour les siècles des siècles, 
Toi l’Amen véritable. 
 
 Dans Approches du Notre Père  
 de Daniel Bourguet, collection Veillez et priez 
  

 Envoyé par Daniel Celse 
 

 

 

Photo 13ème station, église St Paul les Monestier 
Marie accueille son Fils au pied de la croix. 
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« Une lueur d’espérance » 
 
En 1959, je fréquentais l’école primaire de mon village, en classe de fin d’études. Elève peu assidu, je 
n’avais pas été sélectionné pour le collège, à ma grande satisfaction : je voulais travailler la terre avec mon 
père, mon père dont je ressentais la souffrance, celle qui dévaste toujours nombre de paysans aujourd’hui.  
 
Le jour du certificat d’études primaire (CEP) approchaient. Un soir, j’ai appelé mon père à la rescousse pour 
faire ma rédaction, puis tout le monde est allé se coucher. Le lendemain matin, ma mère, affolée, m’a sorti 
du lit : mon père ne l’avait pas réveillée comme il le faisait habituellement. Nous l’avons cherché partout 
dans la ferme et j’ai fini par le trouver là où, dans un geste de désespoir, il avait mis fin à ses jours. Vision 
effroyable pour l’enfant de presque 14 ans que j’étais.  
Le lendemain, dans mon âme meurtrie, une lueur d’espérance s’est allumée : mon père n’était pas mort et 
je le reverrai un jour ! J’ajoute que je ne croyais ni à Dieu ni à diable, que j’exécrais le catéchisme et qu’on 
ne parlait jamais de religion à la maison. 
 
Trois jours après les obsèques, il y avait le CEP. J’ai refusé de le passer. Devant les interventions 
autoritaires d’une tante et de l’instituteur, j’ai fini par céder. Les épreuves sont arrivées, puis l’attente des 
résultats. L’inspecteur a annoncé le premier prix cantonal, puis le premier prix cantonal rural : Francis 
Ganry. J’ai vacillé. Mon entourage était stupéfait. Quant à moi, je croyais à une erreur.  
 
Je me suis alors souvenu que les épreuves m’avaient paru d’une facilité jamais ressentie ! A tel point que le 
soir de la proclamation des résultats, j’ai avoué à ma mère qui s’en souvient encore : « C’était comme si 
l’on me tenait la main ! ». D’où venait cette incroyable réussite ? Dans le secret de mon cœur, une 
certitude s’est installée : le soir de la nuit où il s’était suicidé, mon père m’avait tenu la main pour ma 
rédaction. N’était-ce pas lui – invisible, mais agissant – qui m’avait à nouveau inspiré lors du CEP ? 
 
Cette conviction a allumé en moi une lumière inextinguible. Elle a marqué le début d’un long cheminement 
spirituel qui m’a révélé l’Evangile. Elle est mon cierge pascal d’où j’allume les bougies d’espérance, si 
nécessaire pour surmonter la souffrance. 
 

Par Francis Ganry, 74 ans, ingénieur agronome – dans Le Pèlerin N° 7166 – 2 avril 2020 
Envoyé par Anne-Marie Weiss 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Atelier couture de masques pour le village de Chichilianne. 

Nous sommes 5 ou 6 couturières au travail. 

Nous avons des commandes mais bientôt plus assez de tissu, ni 

d’élastiques … 

Allez au travail ! » Pascale Lamy 
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FIORETTI D’UN CONFINEMENT 

 

Une communion de prière 

Comment ouvrir sa journée de la plus belle des manières en cette période de confinement ? 

Notre emploi du temps brutalement bouleversé, nous avons dû nous adapter et inventer de nouvelles manières de 

travailler. Et voilà que la prière est elle aussi renouvelée, enrichie par la possibilité d’assister à la messe quotidienne 

diffusée en direct sur Facebook ou YouTube. Personnellement, j’ai choisi, chaque matin, de rejoindre les frères 

assomptionnistes de la communauté de Cachan sur les chaînes de « Prions en Église », le mensuel qui soutient déjà 

ma prière quotidienne. C’est une belle découverte, la Parole que je lis est éclairée par les homélies prononcées et 

priée doublement avec les chants choisis dans un répertoire qui me correspond tout à fait. 

Ma journée peut commencer, dans une belle communion avec l’Église de Jésus-Christ, ma paroisse, mes amis en 

prière eux aussi… C’est une grâce, une force, pour vivre cette quarantaine particulière, et pouvoir partager à mon 

tour, la confiance et l’espérance reçues. 

 

Maison de retraite  

La responsable de la maison de retraite près d’Amiens appelle : « Votre mère ne va pas bien, elle a beaucoup de mal 

à respirer. On ne l’hospitalisera pas. Les visites sont interdites, mais puisque c’est la fin vous pouvez venir la voir une 

dernière fois.» Huit jours plus tard… La petite fille visite sa grand-mère et partage un appel vidéo avec sa cousine de 

Grenoble. Céline voit bien que Mamie mélange un peu les prénoms de ses arrières petits enfants mais elle ne 

renonce pas à fêter ses 108 printemps en juin ! 

 

Pitchounette grandit 

Confinement ou pas, rien ne l’arrête, elle trotte, elle danse, elle essaie de chanter, elle découvre émerveillée les 

fleurs du jardin… et comme tout peut s’envoyer depuis nos téléphones, ses grands-parents parisiens… ne ratent 

rien ! 

 

Messageries instantanées 

Rester connectés, les ados savaient déjà bien faire ! … et leurs parents râlaient ! 

Une fois tous confinés, en un seul week-end de formation accélérée, les parents se sont familiarisés avec les 

messageries instantanées et rivalisent maintenant pour entretenir un contact chaleureux avec la famille, les amis, 

toutes leurs relations éparpillées et … confinées. Toutes les conversations sont devenues possibles en dépit de la 

distance : de l’ami si loin tout là-haut à cet autre tout près mais tout seul, de la copine confinée à Montréal, à celle 

qui vient de mettre au monde un beau bébé, en passant par le milanais (6 semaines de confinement au compteur 

qui a enfin trouvé de la levure pour « fare una pizza !») … Qu’il est bon de s’entendre, de se voir parfois ! Douceur 

dans notre quotidien, recharge d’énergie, l’amitié et l’espérance partagées font du bien. Téléphone en main, restons 

en lien ! 

 

Bataille navale revisitée 

S. 10 ans, s’ennuie, il évoque ses souvenirs : « Avant le confinement », il pouvait jouer avec son camarade à l’autre 

bout du village. Maintenant c’est impossible de se retrouver. Finalement, en réfléchissant, rendez-vous est donné à 

17h pour une « bataille navale », chacun dans sa maison, en s’envoyant des textos :  

- B5 

- Râté, C8 

- Touché ! A3  

- Coulé ! 
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Boulanger complice 

La maman au téléphone : - C’est l’anniversaire de ma fille demain, elle habite juste au-dessus de votre boulangerie. 

Vous accepteriez de lui apporter un petit gâteau de ma part ? 

Le boulanger : - Mais bien sûr ! Je vous envoie une photo avant de lui apporter, vous paierez plus tard. 

Le lendemain, le boulanger envoie une superbe photo, il livre, puis envoie un texto pour dire la joie de la fille 

surprise. La maman le remercie, c’était parfait ! Il répond : « On fait de notre mieux, c’était avec plaisir. Bonne 

journée ! » 

 

Échanges 

- J’ai fait un flan au lait, c’est trop pour moi tout seul. J’en ai mis devant ta porte. 
- Je te rapporte le plat, c’était délicieux ! Je te laisse de la tarte aux pommes.  
 

- Je couds des masques pour la maison de retraite, mais je n’ai plus d’élastiques. 
- Je pose ce qui me reste sur la boîte aux lettres, sers-toi. 
 

- Je n’arrive pas à me connecter sur la « Classe à la maison » de la maîtresse. 
- T’inquiètes, je t’appelle pendant la sieste pour t’expliquer.  
 

- Je ne peux plus regarder la messe à la télé, le décodeur ne marche plus. 

- Tu peux regarder avec ton ordinateur, je te montre.  

 

École connectée 

- C’est pas toi ma maîtresse, maman ! J’ai pas envie de travailler ! 

- Mais regarde, les copains ont « posté » des photos de ce qu’ils ont fait. 

- Alors eux aussi, ils travaillent à la maison ? Bon d’accord, je vais le faire aussi. On fera une photo pour leur montrer. 

 Marie-Laure Postoly 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Toute une vie atteint par le remord ! 
 

J'ai regardé à la télévision un reportage sur les 
prisonniers en France, leur vie en cellule. Un 
jeune détenu de 28 ans a accepté de parler à 
visage découvert et a dit : « Je suis en prison 
depuis l'âge de 18 ans, c'est pas bien, je m'en 
veux de ce que j'ai fait, j'ai tué, et toute ma vie je 
resterai un peu mort aussi ». 
 

En entendant ces paroles, j'ai immédiatement 
pensé à l'évangile de la passion du Christ, j'ai 
pensé à Pilate qui a été aussi atteint par le 
remord et qui s'est repenti d'avoir fait livrer un 
innocent. 
Le remord, le regret, quels fardeaux lourds à 
porter ! 
 Anne Marie Barbe 
 
  

Photo : Daniel Celse 
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Prière du doute 
 
     Et Dieu, devant ce fléau, entend-t-il notre appel ? Il a laissé l’homme libre mais l’homme, qu’en a-t-il fait 
de sa liberté ? Il n’a pas su s’en servir à bon escient ou bien s’est-il trop passé de Dieu ?   
 

Et dans sa folie, sa médiocrité et son orgueil, il L’a  déçu et Dieu semble ne plus savoir où il en est avec 
l’homme qu’Il a créé à son image et ne semble plus écouter le cri de nos prières … 
Homme de peu de foi sommes-nous donc ? ..........  Prions. 
 Jany Perroud 
 
 

Connaissez-vous Sainte Corona, martyre du IIe siècle ? Ses reliques se trouvent en  Allemagne, à la 

cathédrale d’Aix la Chapelle. Cela m’a intéressée, est-ce que cela intéresserait d’autres paroissiens ? 
 Eleonore Chenavier 
 
Qui est Sainte Corona ? 
C’est peu dire que l’épidémie du coronavirus l’a mise en lumière. Sainte Corona, cette martyre chrétienne 
du IIe siècle était largement méconnue il y a encore quelques semaines. Depuis l’apparition de la 
pandémie, plusieurs articles de presse ont avancé une rumeur un peu trop parfaite pour y croire : de tout 
temps, son intercession aurait été demandée contre les épidémies. Pourtant, rien ne permet de confirmer 
une telle coïncidence. Il est en revanche certain que cette sainte a bel et bien existé, probablement en 
Syrie, vers 170 après Jésus-Christ. La légende raconte que l’empereur de l’époque, Marc Aurèle, l’a faite 
écarteler entre deux palmiers. Sa faute ? La jeune femme de 16 ans continuait de confesser sa foi 
chrétienne et protestait contre le martyr de son compagnon de route, saint Victor.  
 
Une basilique à son nom 
Vers le IXè ou Xè siècle, des pèlerins auraient rapporté des reliques des deux saints en Italie. Une basilique, 
qui existe toujours aujourd’hui, leur est alors dédiée à Anzù, dans le nord du pays. À défaut d’être invoquée 
contre les épidémies, il semble que sainte Corona soit généralement sollicitée pour des problèmes 
d’argent, en particulier par les chasseurs de trésors. Elle protège également des esprits mauvais. Elle est 
fêtée chaque année le 14 mai. 
Lors de l’une de ses campagnes en Italie au Xe siècle, le roi de France Charlemagne rapporte une partie des 
reliques de sainte Corona à Aix-la-Chapelle, à l’ouest de l’Allemagne actuelle. D’autres reliques sont 
apportées à Prague. En Basse-Autriche, où elle est très vénérée, deux endroits portent même le nom de 
« Sankt-Corona ». C’est également le cas d’une petite chapelle à Arget, au sud de Munich. 
 
Ferveur renouvelée 
C’est au lendemain de la propagation du coronavirus que la rumeur qui fait d’elle la patronne des 
épidémies a commencé à circuler. Pourtant, il n’y a pas, en tant que tel, de raison particulière d’invoquer 
cette sainte du IIe siècle face à la maladie qui porte son nom. Le seul lien se situe au niveau de la 
sémantique : le terme latin de « corona » peut vouloir dire « celui qui est couronné ». Or, le Covid-19 est 
ainsi nommé parce que sa structure rappelle celle d’une couronne. 
Aujourd’hui, des reliques sont toujours conservées à la cathédrale d’Aix-la-Chapelle, où elles devaient 
justement être exposées à l’été 2020. Cependant, compte tenu de l’intérêt médiatique que suscite la sainte 
depuis l’apparition du virus, le chapitre a décidé de ressortir le précieux reliquaire dès à présent. À force de 
voir cette ferveur renouvelée, il se pourrait bien que sainte Corona intercède pour les malades auprès de 
Dieu. 
          Source : site aleteia – 02.04.2020 
 

 



8 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Témoignage  
Une amie de 90 ans : un vrai soleil, une personne joyeuse, 
pleine de bon sens qui en ce temps difficile, malgré sa 
maladie, rebooste le moral de ses propres  enfants. 
 Anne-Marie Weiss 
 

La prière du Notre Père au téléphone 
Dernièrement, j’ai téléphoné à ma fille en lui demandant 
d’appeler ses 3 filles au téléphone. J’ai proposé que nous 
disions ensemble un Notre Père. C’est ce que nous avons fait. 
C’est une idée, cadeau de l’Esprit-Saint, qui m’a procuré 
beaucoup de joie … 
 Simone Guérin 
 

 

Témoignage 
En Allemagne : beaucoup de personnes âgées se font livrer 
fruits et légumes et toute autre alimentation parce qu’elles 
ne doivent pas sortir. Les  « livreurs » bénévoles sont 
appelés  « corona anges » ! Cela m’a fait rire. C’est une nièce 
de Cologne qui me l’a raconté. Les gens de la Rhénanie ont la 
réputation d’être joyeux et de bons-vivants ! 
 Eleonore Chenavier 
  
  
 

Photo : Daniel Celse 

 

Les familles et le confinement 
 

Les vacances qui arrivent vont faire du bien à pas mal de monde, enfants mais surtout parents et 
professeurs pour qui le confinement a changé les habitudes. 
 

Mais que ce soit pour les enfants, comme pour les parents, l’école à la maison est parfois difficile à gérer. 
Certaines familles se disent un peu débordées  … 
 

 

  

 

 

 

Pour sourire 

Mc Do à la maison 

avec burgers et coca 
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La générosité 
"Il y a beaucoup de médicaments et de remèdes pour toute sortes de maladies. Mais sans mains gentilles 
pour servir et sans cœur généreux pour aimer, je ne pense pas qu'il puisse y avoir jamais remède à la 
terrible maladie de ne pas se sentir aimé. 
Un sourire, une courte visite, une lampe qui s'allume, une lettre que l'on écrit pour un aveugle, un seau de 
charbon que l'on porte, une paire de scandales offertes, un journal qu'on lit pour quelqu'un - rien de bien 
important - pourraient bien être notre amour de Dieu en action. Écouter quand personne d'autre ne veut 
écouter, c'est sans aucun doute une très noble chose. 
La sainteté grandit vite où il  y a de la gentillesse. Je n'ai jamais entendu que des âmes gentilles s'égarent. 
Le monde se perd du manque de douceur et de gentillesse. " 
 Au cœur du monde : Pensées, récits et prières – Livre de Mère Teresa  
 Envoyé par Nathalie JOSEPH 
 
 

Intention de prière 
« Je viens de déjeuner et je pense très fort à Ophélie. Je voudrais qu'une intention de prière soit lancée 
pour elle, particulièrement ce Samedi saint à la célébration de la Veillée pascale et je voudrais lui dédier la 
prière de St François d'Assise : Seigneur, faites de moi un instrument de votre Paix. Cette prière résume 
pour moi l'enseignement du Christ à mettre en pratique tous les jours. J'aimerai aussi qu'Ophélie nous 
parle d'elle en ce moment ». 
 Agnès Leclercq 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Seigneur, faites de moi un instrument de votre Paix ! 
Là où il y a de la haine, que je mette l'amour. 
Là où il y a l'offense, que je mette le pardon. 
Là où il y a la discorde, que je mette l'union. 
Là où il y a l'erreur, que je mette la vérité. 

Là où il y a le doute, que je mette la foi. 
Là où il y a le désespoir, que je mette l'espérance. 

Là où il y a les ténèbres, que je mette votre lumière. 
Là où il y a la tristesse, que je mette la joie. 

 
Ô Maître, que je ne cherche pas tant 

A être consolé ... qu'à consoler; 
A être compris ... qu'à comprendre; 

A être aimé ... qu'à aimer ;  
 

Car, 
C'est en donnant ... qu'on reçoit, 

C'est en s'oubliant ... qu'on trouve, 
C'est en pardonnant ... qu'on est pardonné, 

C'est en mourant ... qu'on ressuscite à l'Eternelle Vie. 
 
 

 

 

Vous trouverez l’intention de prière sur le site de la paroisse 
https://www.diocese-grenoble-vienne.fr/ndesparron_actualites.html 

 

Saint François d'Assise 

https://www.diocese-grenoble-vienne.fr/ndesparron_actualites.html
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Prière d’espérance 
 
Face á ces périodes douloureuses que connaît le monde, je veux croire  que Dieu avance discrètement vers 
tout être souffrant qui se bat pour garder la vie, vers chaque être qui se donne, sans répit jours et nuits, 
pour sauver des vies jusqu’à en perdre la sienne. 
 

Oui, « N ‘ayons pas peur de dépenser nos vies pour Dieu et pour les autres » (pape François) 
 

Prions, accrochons-nous, puissions-nous trouver ce sentiment de confiance qu’est l’espérance ! « Que  ta 
parole Seigneur nous accompagne, notre folie à nous, c’est d’espérer ». C’ est ce que nous dit autrement le 
poète marocain Abdellatif Laâbi : 
                                
                        «  Accroche-toi  
                            homme á la dérive. 
                            Il est des signes 
                            à toi seul destinés 
                            quand tu les attends pas. 
                            Ouvre ton amour et tu verras 
                            qu’une étoile s’est formée 
                            entre la ligne de vie 
                            et celle d’amour. 
                            Elle n’a que deux branches pour l’instant 
                            mais c’est déjà une promesse 
                            de ce que tu n’attends plus. 
                            Accroche-toi 
                            homme á la dérive. 
                            Tes lignes  
                             n’ont pas encore dit  
                             leur  dernier mot ». 
                   « Jusqu’au dernier jour l’espérance est toujours un 
                              Commencement, comme au premier jour ». 
 Envoyé par Jany Perroud 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Chers amis, regardez les vrais héros, qui apparaissent ces 
jours-ci : ce ne sont pas ceux qui ont renommée, argent et 
succès, mais ceux qui se donnent eux-mêmes pour servir 
les autres. Sentez-vous appelés à mettre en jeu votre vie. 
N’ayez pas peur de la dépenser pour Dieu et pour les 
autres, vous y gagnerez ! Parce que la vie est un don qui se 
reçoit en se donnant. Et parce que la joie la plus grande est 
de dire oui à l’amour, sans si et sans mais. Comme Jésus 
pour nous ! » 
 

 Pape François aux jeunes -  5 avril 2020 
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Message de Pâques de Mgr Guy de Kerimel 
Extrait : ''La fête de Pâques nous dit que la vie est plus forte que la mort. Sachons tirer les leçons de 
l’épreuve que nous traversons pour apprendre à vivre mieux : habiter notre intériorité, dialoguer en 
profondeur avec nos proches, avec nos enfants, avec nos voisins ; être vrais, vivre en simplicité, 
sobrement, solidairement avec toute l’humanité et notre environnement. Alors nous goûterons les 
prémices d’un monde nouveau ; la vie sera victorieuse des forces de mort qui nous menacent et les 
sourires s’épanouiront sur les visages.'' 
Voir le texte complet sur : www.diocese-grenoble-vienne.fr/discours-de-kerimel.html 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIORETTI N°2 … ? 
 

Confinés mais pas isolés … Et si on continuait à se donner des nouvelles des 
uns, des autres ?  
 

En cette période où nous sommes « chacun chez soi », inventons de nouvelles 
manières d’être en communion, de « faire paroisse » autrement. 
 

Si vous le voulez, jeunes et adultes, envoyer un témoignage, un fait de vie, une 
photo, une phrase de la Bible qui vous donne la pêche, un geste de solidarité, 
… En fait, ce que vous avez envie de partager à : 
 

 annick.guillaud@diocese-grenoble-vienne.fr  - 06 63 56 83 67  

http://www.diocese-grenoble-vienne.fr/discours-de-kerimel.html?fbclid=IwAR1Id6SUZfhWzApy4vZUAywRKTQLhigb_8-BHKVwzCh3FWeol7KSV8RIGNk
mailto:annick.guillaud@diocese-grenoble-vienne.fr
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Un mandala de Pâques  
Une manière de vivre la foi par la créativité et l’intériorité… 

 

Colorier, peindre, … jaune, orange, rouge... Ouvrir ses sens aux formes et aux couleurs … 
 
Voici ci-dessus un mandala de Pâques à mettre en couleur et en même temps, se laisser 
habiter par un refrain ou un verset biblique puis se laisser toucher par un mot, une 
expression. 
 

Colorier, c’est aussi  un chemin de méditation, de prière qui met en présence du Seigneur ! 
  


